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Synthèse de la presse du lundi 20  – 05 – 2013 

 

 
 

Politique 

 

IBK et le Président Blaise Compaoré échangent sur la situation au Mali 

L’ancien Premier ministre Ibrahim Boubacar Keïta (IBK), Président du Rassemblement pour le Mali (RPM), s’est rendu 

le 13 mai 2013 à Ouagadougou, où il a séjourné jusqu‘au 15 mai 2013, à l’invitation de Son Excellence Blaise 

Compaoré, Président du Faso.  Dès l’arrivée d’IBK, les deux hommes ont eu un entretien très approfondi, portant 

notamment sur la crise au Mali et dans la sous région, ainsi que sur les prochaines échéances électorales. Le Président 

du RPM a remercié le Président Blaise Compaoré pour les efforts déployés par son pays dans la résolution de la crise 

malienne, et l’envoi au Mali d’un contingent de l’armée burkinabé pour contribuer à la paix et à la stabilité. Au cours de 

leur entrevue, Blaise Compaoré a réaffirmé son attachement à l’intégrité territoriale du Mali et à un nouvel ancrage 

démocratique, dont l’élection présidentielle prévue en juillet 2013 doit être le point de départ. IBK a remercié le 

Président du Faso pour la chaleur de son accueil, avant que ce dernier ne s’envole pour Bruxelles le 14 mai, où s’est 

tenue la Conférence des bailleurs de fonds sur le Mali. Le Président du RPM a profité de son séjour à Ouagadougou 

pour rencontrer des membres du parti présents sur place, auxquelles il est venu porter un message d’espoir. 

Source: Le Prétoire  
 

Lancement de l’ASMA-CFP : Someylou Boubeye Maïga tourne la page de l’Adema-Pasj 

En attendant le meeting de lancement prévu pour le 9 juin prochain à l’ex-Palais des congrès, le transfuge de l’Adema-

Pasj, en l’occurrence Soumeylou Boubèye Maïga, a levé le voile sur sa nouvelle trouvaille. L’Alliance pour la solidarité 

au Mali-Convergence des forces patriotiques (Asma-CFP), c’est le nom de ce nouveau parti, qui a été portée sur les 

fonts baptismaux le dimanche 19 mai 2013. La cérémonie organisée à cet effet s’est déroulée presque dans la 

clandestinité à la Pyramide du Souvenir. 

SOURCE: Le Prétoire  

 

Gouvernement 

 

Le président Dioncounda Traoré à l’Elysée : UNE NOUVELLE PAGE DANS LES RELATIONS FRANCO-

MALIENNES 

Les deux chefs d’Etat ont souligné l’amitié forte et enracinée qui lie désormais les deux pays après la réussite de 

l’intervention française et les débuts prometteurs de la phase de reconstruction. Le président de la République par 

intérim, Dioncounda Traoré, a été reçu vendredi matin au palais de l’Elysée à Paris par le président français François 

Hollande. Deux jours après le vif succès de la conférence des donateurs co-présidée par les deux chefs d’Etat à 

Bruxelles, ils se sont retrouvés pour un entretien qui a duré plus d’une heure d’horloge. Pour bien montrer « l’amitié qui 

s’est enracinée entre le Mali et la France pour longtemps », le président François Hollande a accueilli son hôte à sa 

descente de voiture pour une accolade avant la traditionnelle poignée de main sur le perron de l’Elysée. A l’issue de 

l’entretien, François Hollande a expliqué à la presse que son action au Mali a été faite « pour l’humanité, pour les droits 

de l’homme, pour la démocratie, contre l’obscurantisme ». Pour lui, la France n’a fait que son devoir en intervenant 

pour défendre un pays démocratique menacé par l’extrémisme islamique. « Nous avons fait notre devoir et le président 

Dioncounda Traoré a pris la bonne décision aussi pour le Mali, l’Afrique et le monde entier », a souligné le président 

français. 

Source: L'Essor 

 

Série d’audiences à la Primature : Des missions européenne et onusienne reçues 

Samedi studieux pour le Premier ministre qui a reçu coup sur coup deux importantes délégations. La première de 

l’Union européenne, conduite par le général Patrick Roussiers du Comité militaire de l’UE et comprenant M. Maciej 

Poposki, Secrétaire général adjoint du Service Actions Extérieures de l’UE et le général François Lecointre, chef de 

l’EUTM ; et la seconde des Nations unies, conduite par Mme Ameerah Haq, secrétaire générale adjointe de 

l’Organisation, chargée de l’Appui aux missions et comprenant entre autres David Gressly, chargé de la MINUSMA au 

Mali et Milan Trajnovic, Directeur de l’Appui à la MINUSMA. 

A la fin de la première audience, le général Patrick Roussiers, président du comité militaire de l’Union 

européenne a déclaré : Sur les raisons de sa mission : En tant que président du Comité unitaire de l’Union 

européenne, donc coordinateur de l’activité des 27 chefs d’états majors des armées, j’ai rendu compte de la réunion que 

nous avons eue il y a deux jours à Bruxelles avec les chefs d’états majors des armées et de leur engagement constant et 

dans la durée, au profit du Mali dans le cadre de l’EUTM Mali.  

http://www.maliweb.net/news/author/LePretoire
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C’est à ce titre que je suis ici, non seulement pour rencontrer le Premier ministre, le ministre de la Défense, mais aussi 

aller sur le terrain voir les formateurs, et ceux qui sont instruits et dont le premier bataillon va bientôt terminer sa 

formation et pouvoir être déployé.  

C’est un moment très important et un engagement très fort de l’ensemble des pays européens et des chefs d’états majors 

des armées au profit et en soutien du Mali. 

Source: Primature 

 

Actualités 

 

Sans protection de l’armée régulière, les habitants de Ber ont peur  

C'est toujours l'inquiétude à Ber, une localité située à 65 kilomètres de Tombouctou, au nord-ouest du Mali. Enlèvement 

du fils d'un marabout respecté par les habitants, coups de feu tirés, pillages, Ber a vécu ces dernières semaines des 

moments difficiles. Pour la première fois depuis ces événements, un journaliste de RFI a pu se rendre sur place. 

Source : RFI 

 

Après la conférence des donateurs à Bruxelles / Le dossier de la 3ème licence téléphonique comme un test de 

transparence 

Parmi les dossiers financiers qui ont défrayé la chronique au cours de cette transition dans notre pays, figure sans doute 

celui de la troisième licence téléphonique. Ce dossier connait aujourd’hui un regain d’attention des partenaires avec 

l’exigence de transparence et de bonne gouvernance qu’ils ont déclarée à Bruxelles le 15 mai dernier (notre pays y a 

décroché le financement inattendu de 3, 25 milliards d’euros pour son Plan de Relance économique 2013-2014). On 

peut donc comprendre que nos bailleurs ne veulent pas lésiner sur les moyens de contrôle. Pour ce faire, le très 

controversé marché de la 3ème licence de téléphonie au Mali constitue un vrai test de transparence et de bonne 

gouvernance. En dessous de la bataille de titan que se livrent les deux opérateurs (Planor Afrique-SA d’Apollinaire 

Compaoré du Burkina-Faso et Cessé Komé du Mali) qui prétendent à la licence, il est question de collusion en haut lieu 

en faveur du premier.  Le Vérificateur général qui est annoncé dans le dossier sulfureux de la troisième licence décèlera 

sans doute toutes les connexions militaro-civiles et gouvernementales suspectées ou non, dans ce dossier qui n’est pas 

prêt de tomber dans les oubliettes.  Par rapport à l’adjudication du marché, des ambiguïtés demeurent à plusieurs 

niveaux, qui appellent à une exigence de transparence. Il s’agit pour le gouvernement d’apporter la preuve de la 

défaillance de Komé et son refus de signer les offres techniques et financières d’une part, et de prouver en toute 

transparence, le paiement par Planor Afrique-SA d’Apollinaire Compaoré des 22 milliards dus.  Parce que c’est 

justement à ce niveau que se situe le nœud gordien qui alimente la controverse et fait remonter l’adrénaline dans ce 

dossier. Si la logique de Vérification générale doit prévaloir, les agissements illégaux décelés dans la procédure devront 

être assortis de poursuites judiciaires.  A l’heure de la reconstruction nationale, le dossier de la 3eme licence s’octroie la 

place de choix pour un test de transparence à l’interne. L’opérateur économique malien Cessé Komé entend faire 

prévaloir ses droits devant « le juge, qui rend sa décision au nom du peuple malien ». Qui a intérêt à l’éviction de cet 

opérateur qui a affirmé sa solvabilité ? Les personnes coupables de collusion et de délit d’initié, s’il en est, sauront –t-il 

se ressaisir pendant qu’il est encore temps ? 

Source: Le républicain mali  
 

Les islamistes battus au Mali se refont une santé en Libye 

En vainquant les islamistes au Mali, la France a-t-elle écarté du Sahel la menace ? Samuel Laurent, auteur de 

Sahelistan(chroniqué sur ce blog il y a quelques jours), estime qu’un nouveau sanctuaire est en place en Libye. Cette 

interview est parue ce matin dans Dimanche Ouest-France. L’opération Serval, c’est une bataille gagnée. Pas plus ? En 

éjectant le problème du Mali, on a déplacé le kyste vers la Libye où il s’est infecté. Le meilleur sanctuaire islamiste à 

mon avis, ce n’était pas le Mali, mais c’est celui qui s’ouvre à Oubari, dans l’extrême sud-ouest de la Libye, pays où 

personne ne peut intervenir. Une guerre, même une intervention militaire ponctuelle, y est aujourd’hui inenvisageable. 

Oubari, c’est historiquement la capitale du royaume touareg de Libye. C’est là que désormais commence le plus grand 

sanctuaire islamiste qui couvre une immense zone qui a été déclarée zone militaire, en novembre dernier parce quelle 

est totalement incontrôlée, sans armée ni police. 

SOURCE: Autre Presse  

 

Le Haut Conseil de l’Azawad met en place ses instances 

Au Mali, le Haut Conseil de l’Azawad s’est réuni dimanche 19 mai à Kidal pour mettre en place ses instances. 

L’amenokal de Kidal, le chef traditionnel Intalla Ag Attaher, a été désigné président. Son fils Mohamed Ag Intalla, 

secrétaire général. Alghabass Ag Intalla qui, lui, était le numéro un du MIA, a annoncé la dissolution de son mouvement 

et son ralliement au HCA. Le HCA a aussi changé de nom et devient le HCUA, le Haut Conseil pour l’unité de 

l’Azawad. Le Haut Conseil de l’Azawad a désormais un président, Inttala Ag Attaher, le patriarche et chef traditionnel 

de la communauté des Ifoghas. « Le Vieux », comme l’appellent ses proches, a demandé à tous, dimanche à Kidal, de 

se rassembler autour de lui pour l’intérêt de l’Azawad avec un objectif : mettre fin à tous les clivages et organiser un 

congrès avant l’élection présidentielle, prévue en juillet.  

http://lignesdedefense.blogs.ouest-france.fr/archive/2013/05/04/sahelistan-de-samuel-laurent.html
http://www.maliweb.net/news/author/autre_presse
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Cet appel s’adresse aux autres tribus touarègues, au MNLA, en tant que mouvement, dont certains membres étaient 

d’ailleurs présents à la réunion, mais aussi aux Songhaï et aux Arabes. 

Surprise 
Inttala Ag Attaher a pour l’heure déjà réussi à rassembler autour de lui ses fils, Mohamed, qui devient secrétaire général 

mais aussi, et c’est la surprise de cette journée, Alghabass, fondateur en janvier du MIA, le Mouvement islamique de 

l’Azawad, une dissidence d’Ansar Dine, de Iyad ag Ghali. Alghabass Ag Intalla qui a confirmé, dimanche soir à RFI, 

avoir décidé de dissoudre le MIA. Cette information annoncée à la fin de la réunion de Kidal sera donnée ce lundi matin 

aux combattants du mouvement. 

SOURCE: RFI  
 

Economie 

 

Incapacité d’apollinaire à payer le reliquat de la 3eme licence : Le Remacotem dénonce l’irresponsabilité de 

l’Etat 

Pour célébrer son 5ème anniversaire, le Réseau malien des consommateurs de la téléphonie mobile (Remacotem) a 

organisé une conférence de presse, le dimanche 19 mai à la Maison de la presse. Elle était animée par son président, Dr 

Adama Traoré. Etait au centre des échanges, l’épineuse question de l’attribution de la troisième licence de téléphonie 

globale. L’attribution de la troisième licence de la téléphonie globale ne cesse de faire couler beaucoup d’encre et de 

salive au Mali. Le président du Remacotem a de long en large expliqué à la presse l’opacité qui entoure l’adjudication 

de cette licence au groupe Planor international. En plus du sabotage du prix de la licence, Dr Traoré estime que rien ne 

justifie la passation d’un marché de 55 milliards de FCFA a par entente directe. Pour lui, cela est absolument absurde et 

insupportable pour le peuple malien. 

Source: Le Prétoire  

 

Argent noir : LA RIPOSTE S’ORGANISE  

Les agents financiers s’initient au traitement de l’information relative au dispositif de lutte contre le blanchiment des 

capitaux et le financement du terrorisme au Mali. La Cellule nationale de traitement des informations financières Mali 

(Centif-Mali) a initié jeudi, au Centre de formation pour le développement, un atelier de formation en matière de lutte 

contre le blanchiment des capitaux et le financement du terrorisme au Mali. La cérémonie d’ouverture, présidée par 

Oumar Wagué, conseiller technique au ministère de l’Economie, des Finances et du Budget, s’est déroulée en présence 

du président de la Centif-Mali, Modibo Sylla, et du secrétaire général du Conseil national des ordres professionnels 

financiers (CNOPF-Mali), Abdrahamane Sall. Une quarantaine d’agents financiers, de comptables et d’autres 

spécialistes des finances ont pris part à la formation. 

Source : Essor 

 

Société  

 

Visite de Mme Valérie Trierweiler au Mali : VERITABLEMENT DE CŒUR AVEC LES ENFANTS 

VULNERABLES  

L’épouse du président de la République par intérim Mme Traoré Mintou Doucouré et son hôte ont visité plusieurs 

structures de prise en charge des enfants en situation difficile, où elles ont multiplié les gestes concrets de solidarité La 

compagne du président français, François Hollande, Mme Valérie Trierweiler a bouclé sa visite de 72 heures dans notre 

pays à l’invitation de Mme Traoré Mintou Doucouré, dans la soirée du vendredi. Cela, au terme d’une journée bien 

chargée qui a conduit l’épouse du président de la République par intérim Mme Traoré Mintou Doucouré et l’hôte de 

marque au Village d’enfants SOS de Sanankoroba, à la pédiatrie de l’hôpital Gabriel Touré ainsi qu’à la Pouponnière de 

Bamako-Coura. 

Source : Essor 

 

Humanitaire : L’ITALIE DANS UN ESPRIT D’AMITIE 

Les partenaires et amis du Mali continuent de se mobiliser pour nos compatriotes des régions septentrionales. C’est 

dans cet esprit de solidarité internationale que l’Italie a décidé d’apporter son soutien à notre pays dans la gestion de 

l’urgence humanitaire. Ainsi, un cargo italien a atterri mardi dernier à l’aéroport international de Sénou avec du matériel 

médical, paramédical et des kits d’hygiène destinés à nos compatriotes en détresse. 

Source: L'Essor 
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Education 

 

Tableau récapitulatif des dates, effectifs, nombre de salles des différents examens : DEF, IFM, BAC, CAP, BT, 

session ordinaire de 2013. 

DEF, du 05 au 07 juin 2013, effectifs 218 757, nombre de centres 1602. 

IFM, à compter du 17 juin 2013, effectifs 14 222, nombre de centres 1602 

BAC, du 11 au 14 juin 2013, effectifs 112 503, nombre de centres 216 

CAP à compter du 03 juin 2013, effectifs 15 796, nombre de centres 36 

BT à compter du 17 juin 2013, effectifs 57 475, nombre de centres 99 

Source: 22 Septembre  

 

Sports et culture  

 

Le président Dioncounda à Paris : LES ARTISTES CHANTENT LA PAIX  

Nos compatriotes vivant en France fêtaient l’espoir qui renaît dans notre pays grâce à l’évolution positive de la sortie de 

crise. En visite à Paris, le président de la République par intérim Dioncounda Traoré a assisté, samedi soir, à un concert 

organisé par la diaspora malienne pour la paix et la réconciliation. Sponsorisé par Orange Mali qui faisait la promotion 

de son produit de transfert d’argent OrangeMoney auprès des émigrés, le concert a mobilisé une foule nombreuse dans 

une immense salle à Aubervilliers. C’était en présence de plusieurs membres du gouvernement, de la maire de 

Montreuil Dominique Voynet et du député Jean-Pierre Brard. Il y avait de quoi faire vibrer le public. D’abord le groupe 

« ambiance » des artistes émigrés a interprété magistralement le mythique air du « djandjo » pour magnifier l’évolution 

positive de la sortie de crise dans notre pays. Ensuite des vedettes de la musique malienne sont venues mettre le feu 

dans la salle. Doussou Bagayoko, Hadja Soumano, Abdoulaye Diabaté, Fantani Touré ont tous chanté la paix et l’espoir 

qui renaît chez nos compatriotes 

Source : Essor 

 

Coupe de la Confédération : LE STADE MALIEN EN SAUVEUR  

Larges vainqueurs 5-0 de Lydia CB Academic de Burundi, samedi en match aller du tour de cadrage, les Blancs ont 

quasiment assuré leur qualification pour la phase de poules et se rachètent ainsi de leur échec en Ligue des champions. 

Le Stade malien peut d’ores et déjà commencer à se préparer pour la phase de poules de la coupe de la Confédération. 

Large vainqueurs 5-0 des Burundais de Lydia CB Academic, samedi au match aller du tour de cadrage, les Blancs ont 

quasiment les deux pieds à la phase de poules et n’ont plus rien à craindre pour la suite des événements. 

Source : Essor 

 
 

Divers 

 

Markala : Vers le démantèlement d’un réseau de marabouts mafieux 

Vive tension dans la localité de Markala. Les populations sortent enfin de leur réserve pour dénoncer les travers d’un 

réseau de marabouts qui dépouillent, par des méthodes mystiques, leurs victimes. Du coup, dans les villages riverains 

du prestigieux pont de Markala, tout le monde est sur le qui-vive. Le cas de Hamma Tapily, commerçant de son état, en 

dit long sur le phénomène. 

Dans la paisible cité de Markala, un réseau de marabouts opère et spolie les citoyens de leurs biens par de méthodes de 

«lavage de cerveau». De quoi inquiéter les habitants de la contrée. Le hic, c’est que le cerveau dudit réseau, est le fils 

d’un grand érudit de la localité qui, profitant de cette influence, continue à mener de sales affaires (détournement de 

femmes d’autrui, mainmise sur le bien de ses victimes…). Récemment, il a jeté son dévolu sur un commerçant de 

Markala et du coup, ce dernier a perdu son contrôle. De son vrai nom, Hamma Tapily, a changé d’habitudes. D’abord, 

sur instruction du marabout, il lui a construit une villa, avant de s’approprier de son véhicule. Ensuite, il lui fait un 

lavage de cerneau dont la conséquence est d’abord de se séparer de sa communauté, les dogons qui se réunissent chez 

lui.  Comme pour assouvir ses envies, le marabout a fini par convaincre Hamma Tapily à se débarrasser de ses biens, 

meubles et immeubles. Aussi, dans le but de bien peaufiner sa stratégie, le marabout a pu convaincre le commerçant à 

baptiser son premier fils du nom de son feu père ; ce qui va lui permettre d’avoir la bénédiction de l’illustre homme 

disparu. Sans coup férir, Hamma Tapily s’exécute et depuis lors, son calvaire a commencé, car c’est cet enfant qui est 

utilisé pour faire les sales coups du marabout. La suite de l’histoire est triste. Hamma Tapily ne boit même plus dans la 

jarre commune et refuse de s’alimenter, ce qui inquiète ses parents. Dans la localité, la nouvelle circule et est sur le 

point de créer même des tensions aux conséquences incalculables. Parce qu’après vérification, les populations se sont 

rendues comptes que c’est bien un véritable réseau de marabouts qui hiberne dans la zone et que Hamma Tapily n’est 

pas la première victime.  

Mais, vu la notoriété du père du marabout en question, personne ne bronche pour le moment. D’où l’interpellation des 

autorités compétentes à réagir, avant qu’il ne soit trop tard. 

Source: Le Reporter  
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Rumeurs  

 

S’exiler ou devoir un jour répondre de ses actes devant les tribunaux ? Le capitaine putschiste n’a plus ni le 

choix, ni beaucoup de choix. D’où l’offre d’asile que vient de lui faire Yayi Boni, président du Bénin, « pour 

accompagner le processus de démocratisation au Mali ». 
Au tout début de l’intervention française au Mali, beaucoup d’observateurs et de citoyens maliens espéraient qu’au-delà 

du nord, Paris allait s’engager à éradiquer définitivement la «menace Kati» avec ses incessants bruits de bottes qui 

planaient toujours sur les institutions à Bamako. Le 10 janvier 2013, alors que des bandes terroristes attaquaient Konna, 

le président Dioncounda Traoré, lui, était, semble t-il, la cible de « comploteurs ». Il n’aurait dû son salut que grâce à 

l’intervention de l’armée française, alors que sa résidence aurait été cernée par des militaires qui n’attendaient que 

l’ordre d’agir… C’est dire qu’à Bamako, la menace plane encore sur les institutions de la transition. Et avec la 

Présidentielle de juillet cette menace persiste toujours. Que dire de l’après élection ? Là encore, nul n’est certain que les 

institutions de la République seraient à l’abri et hors de danger. 

SOURCE: L'Aube  
 

Etranger 

 

Guinée: Alpha Condé gracie des manifestants de l'opposition et prône le dialogue  

Le président Alpha Condé a accordé sa grâce à des dizaines de détenus membres de l'opposition guinéenne. Ceux-ci 

avaient été arrêtés au cours des dernières marches qui ont dégénéré entre forces de l'ordre et manifestants. Cette grâce a 

été annoncée en même temps qu'une concertation entre les différents acteurs politiques et le facilitateur sur la 

transparence du processus électoral. Cette concertation doit avoir lieu ce lundi 20 mai. Deux annonces diversement 

appréciées dans la classe politique. 

Source : RFI 

 

Tunisie: Ansar al-Charia soutenu par d’autres mouvances salafistes  

Des affrontements ont eu lieu dimanche 19 mai entre militants salafistes et forces de l'ordre en Tunisie, en banlieue de 

Tunis et à Kairouan où le congrès des jihadistes d'Ansar al-Charia avait été interdit par les autorités. Le mouvement a 

reçu des messages de soutien d'autres mouvances salafistes. 

Source : RFI 

 

Nigeria: l’offensive de l’armée contre Boko Haram entre dans son sixième jour  

Au sixième jour, ce lundi 20 mai, de l'offensive de l'armée nigériane contre la secte islamiste de Boko Haram, plusieurs 

milliers de soldats sont mobilisés au sol pour tenter de repousser les partisans du mouvement. Selon le bilan officiel 

donné par l'armée nigériane, quatorze insurgés et trois soldats ont été tués. Plusieurs milliers de soldats sont mobilisés 

au sol pour tenter de repousser les partisans du mouvement. Trois Etats sont toujours placés en état d'urgence: il s'agit 

de Yobé, d'Adamawa et de Borno. A Borno justement, dans la capitale Maiduguri, fief de Boko Haram, un couvre-feu 

total est instauré depuis samedi. Mais dans cette ville majoritairement musulmane, cela signifie que les habitants ne 

peuvent pas sortir prier. Oumar Ardo, un élu du PDP, le parti au pouvoir au Nigeria dans l'Etat de Borno, estime que ce 

couvre-feu risque d'aggraver les tensions dans l'Etat. 

Source : RFI 
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